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LE DERNIER DISCOURS AU TEMPLE

CE mardi après-midi, un peu après deux heures, Jésus arriva au temple en
compagnie de onze apôtres, de Joseph d’Arimathie, des trente Grecs et
de quelques autres disciples, et commença à prononcer son dernier

discours dans les cours de l’édifice sacré. Ce discours constituait son ultime
appel au peuple juif et l’accusation finale contre les véhéments ennemis qui
cherchaient à l’anéantir—scribes, pharisiens, sadducéens et principaux
dirigeants d’Israël. Durant la matinée, leurs divers groupes avaient eu
l’occasion d’interroger Jésus ; durant cet après-midi, nul ne lui posa de
question.

Quand le Maitre commença à parler, la cour du temple était paisible et
ordonnée. Les changeurs et les marchands n’avaient pas osé revenir dans le
temple depuis que Jésus et la foule excitée les en avaient chassés la veille. Avant
de prendre la parole, Jésus regarda avec tendresse son auditoire qui allait
bientôt entendre son allocution d’adieux publics exprimant sa miséricorde
envers l’humanité, en même temps que sa dernière dénonciation des faux
éducateurs et des dirigeants juifs sectaires.

1. LE DISCOURS

“ J’ai été longtemps avec vous, parcourant le pays en long et en large, et
proclamant l’amour de Père pour les enfants des hommes. Nombreux sont ceux
qui ont vu la lumière et qui sont entrés, par la foi, dans le royaume des cieux. En
liaison avec cet enseignement et ces sermons, le Père a accompli bien des oeuvres
merveilleuses, allant jusqu’à ressusciter des morts. Beaucoup de malades et
d’affligés ont été guéris parce qu’ils croyaient. Mais toutes ces proclamations de la
vérité et ces guérisons de maladies n’ont pas ouvert les yeux de ceux qui refusent
de voir la lumière, de ceux qui ont résolu de rejeter cet évangile du royaume.

“ De toutes les manières compatibles avec l’accomplissement de la volonté de
mon Père, mes apôtres et moi, nous avons fait l’impossible pour vivre en paix avec
nos frères, pour nous conformer aux exigences raisonnables des lois de Moïse et
des traditions d’Israël. Nous avons constamment cherché la paix, mais les
dirigeants d’Israël n’en veulent pas. En rejetant la vérité de Dieu et la lumière
du ciel, ils se rangent du côté de l’erreur et des ténèbres. Il ne peut y avoir de paix
entre la lumière et les ténèbres, entre la vie et la mort, entre la vérité et l’erreur.

“ Nombre d’entre vous ont osé croire à mes enseignements et sont déjà
entrés dans la joie et la liberté de la conscience de leur filiation avec Dieu. Vous
m’êtes témoins que j’ai offert cette filiation avec Dieu à toute la nation juive,
même à ceux qui cherchent maintenant à me détruire. Mon Père recevrait
encore maintenant ces éducateurs aveuglés et ces chefs hypocrites, si seulement
ils voulaient se tourner vers lui et accepter sa miséricorde. Encore maintenant,
il n’est pas trop tard pour que ce peuple reçoive la parole du ciel et accueille
favorablement le Fils de l’Homme.
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THE LAST TEMPLE DISCOURSE

SHORTLY after two o’clock on this Tuesday afternoon, Jesus, accom-
panied by eleven apostles, Joseph of Arimathea, the thirty  Greeks,
and certain other disciples, arrived at the temple and began the

delivery of his last address in the courts of the sacred edifice. This discourse
was intended to be his last appeal to the Jewish people and the final
indictment of his vehement enemies and would-be destroyers—the scribes,
Pharisees, Sadducees, and the chief rulers of Israel. Throughout the forenoon
the various groups had had an opportunity to question Jesus; this afternoon
no one asked him a question.

As the Master began to speak, the temple court was quiet and orderly. The
money-changers and the merchandisers had not dared again to enter the
temple since Jesus and the aroused multitude had driven them out the previous
day. Before beginning the discourse, Jesus tenderly looked down upon this
audience which was so soon to hear his farewell public address of mercy to
mankind coupled with his last denunciation of the false teachers and the
bigoted rulers of the Jews.

1. THE DISCOURSE

“This long time have I been with you, going up and down in the land
proclaiming the Father’s love for the children of men, and many have seen
the light and, by faith, have entered into the kingdom of heaven. In connection
with this teaching and preaching the Father has done many wonderful works,
even to the resurrection of the dead. Many sick and afflicted have been made
whole because they believed; but all of this proclamation of truth and healing
of disease has not opened the eyes of those who refuse to see light, those who
are determined to reject this gospel of the kingdom.

“In every manner consistent with doing my Father’s will, I and my
apostles have done our utmost to live in peace with our brethren, to conform
with the reasonable requirements of the laws of Moses and the traditions of
Israel. We have persistently sought peace, but the leaders of Israel will not
have it. By rejecting the truth of God and the light of heaven, they are
aligning themselves on the side of error and darkness. There cannot be peace
between light and darkness, between life and death, between truth and error.

“Many of you have dared to believe my teachings and have already
entered into the joy and liberty of the consciousness of sonship with God. And
you will bear me witness that I have offered this same sonship with God to
all the Jewish nation, even to these very men who now seek my destruction.
And even now would my Father receive these blinded teachers and these
hypocritical leaders if they would only turn to him and accept his mercy.
Even now it is not too late for this people to receive the word of heaven and
to welcome the Son of Man.
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“ Mon Père a longtemps traité ce peuple avec miséricorde. Génération après
génération, nous avons envoyé nos prophètes pour l’enseigner et l’avertir et,
génération après génération, ils ont tué ces instructeurs venant du ciel. Et,
maintenant, vos grands-prêtres obstinés et vos dirigeants entêtés continuent à
faire exactement la même chose. De même qu’Hérode a provoqué la mort de Jean
le Baptiste, vous vous préparez maintenant à tuer le Fils de l’Homme.

“ Tant qu’il y a une chance pour que les Juifs se tournent vers mon Père et
cherchent le salut, le Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob gardera sa main
miséricordieuse tendue vers vous ; mais, une fois que vous aurez rempli votre
coupe d’impénitence et une fois que vous aurez définitivement rejeté la
miséricorde de mon Père, cette nation sera abandonnée à elle-même et vouée
rapidement à une fin peu glorieuse. Ce peuple était appelé à devenir la lumière
du monde, à proclamer la gloire spirituelle d’une race connaissant Dieu. Mais
vous vous êtes tellement écartés de l’accomplissement de vos divins privilèges
que vos chefs vont commettre la suprême folie de tous les âges, en ce sens qu’ils
sont sur le point de rejeter définitivement le don de Dieu à tous les hommes et
pour tous les âges—la révélation de l’amour du Père qui est aux cieux pour
toutes ses créatures terrestres.

“ Et, une fois que vous aurez rejeté cette révélation de Dieu aux hommes,
le royaume de Dieu sera donné à d’autres peuples, à ceux qui le recevront avec
joie et bonheur. Au nom du Père qui m’a envoyé, je vous avertis
solennellement que vous êtes sur le point de perdre votre position dans le
monde en tant que porte-drapeau de la vérité éternelle et gardiens de la loi
divine. Je vous offre maintenant votre dernière chance de vous avancer et de
vous repentir, pour signifier votre intention de rechercher Dieu de tout votre
coeur et d’entrer, comme des petits enfants et par une foi sincère, dans la
sécurité et le salut du royaume des cieux.

“ Mon Père a longtemps oeuvré pour votre salut, et je suis descendu pour
vivre parmi vous pour vous montrer personnellement la voie. Beaucoup de
Juifs, de Samaritains, et même de Gentils, ont cru à l’évangile du royaume ;
mais ceux qui auraient dû être les premiers à s’avancer pour accepter la
lumière du ciel ont obstinément refusé de croire à la révélation de la vérité de
Dieu—Dieu révélé dans l’homme et l’homme élevé à Dieu.

“ Cet après-midi, mes apôtres se tiennent devant vous en silence, mais vous
entendrez bientôt leurs voix faire résonner l’appel au salut et l’exhortation à
s’unir au royaume céleste en tant que fils du Dieu vivant. Et, maintenant, je
prends à témoins mes disciples et les croyants à l’évangile du royaume, ainsi que
les messagers invisibles à leurs côtés, que j’ai une fois de plus offert, à Israël et
à ses chefs, l’affranchissement et le salut. Mais vous constatez tous que la
miséricorde du Père est dédaignée et que les messagers de la vérité sont rejetés.
Je vous rappelle néanmoins que les scribes et les pharisiens occupent encore le
siège de Moïse ; en conséquence, et jusqu’à ce que les Très Hauts qui gouvernent
dans les royaumes des hommes aient finalement renversé cette nation et détruit le
lieu où sont ses dirigeants, je vous demande de coopérer avec ces anciens d’Israël.
Il n’est pas nécessaire que vous participiez à leurs plans pour détruire le Fils de
l’Homme, mais, en tout ce qui concerne la paix d’Israël, soumettez-vous à eux.
Dans toutes ces questions, faites ce qu’ils vous demandent et observez l’essentiel
de la loi, mais n’imitez pas leurs mauvaises actions. Souvenez-vous que le péché
de ces dirigeants consiste à dire ce qui est bien et à ne pas le faire. Vous savez bien
que ces dirigeants attachent sur vos épaules de lourds fardeaux, pénibles à
porter, et qu’ils ne lèvent pas même le petit doigt pour vous en soulager un peu.
Ils vous ont opprimés par des cérémonies et rendus esclaves par des traditions.

“My Father has long dealt in mercy with this people. Generation after
generation have we sent our prophets to teach and warn them, and generation
after generation have they killed these heaven-sent teachers. And now do your
willful high priests and stubborn rulers go right on doing this same thing. As
Herod brought about the death of John, you likewise now make ready to
destroy the Son of Man.

“As long as there is a chance that the Jews will turn to my Father and seek
salvation, the God of Abraham, Isaac, and Jacob will keep his hands of
mercy outstretched toward you; but when you have once filled up your cup
of impenitence, and when once you have finally rejected my Father’s mercy,
this nation will be left to its own counsels, and it shall speedily come to an
inglorious end. This people was called to become the light of the world, to
show forth the spiritual glory of a God-knowing race, but you have so far
departed from the fulfillment of your divine privileges that your leaders are
about to commit the supreme folly of all the ages in that they are on the verge
of finally rejecting the gift of God to all men and for all ages—the revelation
of the love of the Father in heaven for all his creatures on earth.

“And when you do once reject this revelation of God to man, the kingdom
of heaven shall be given to other peoples, to those who will receive it with joy
and gladness. In the name of the Father who sent me, I solemnly warn you
that you are about to lose your position in the world as the standard-bearers
of eternal truth and the custodians of the divine law. I am just now offering
you your last chance to come forward and repent, to signify your intention to
seek God with all your hearts and to enter, like little children and by sincere
faith, into the security and salvation of the kingdom of heaven.

“My Father has long worked for your salvation, and I came down to live
among you and personally show you the way. Many of both the Jews and the
Samaritans, and even the gentiles, have believed the gospel of the kingdom,
but those who should be first to come forward and accept the light of heaven
have steadfastly refused to believe the revelation of the truth of God—God
revealed in man and man uplifted to God.

“This afternoon my apostles stand here before you in silence, but you shall
soon hear their voices ringing out with the call to salvation and with the urge
to unite with the heavenly kingdom as the sons of the living God. And now I
call to witness these, my disciples and believers in the gospel of the kingdom,
as well as the unseen messengers by their sides, that I have once more offered
Israel and her rulers deliverance and salvation. But you all behold how the
Father’s mercy is slighted and how the messengers of truth are rejected.
Nevertheless, I admonish you that these scribes and Pharisees still sit in
Moses’ seat, and therefore, until the Most Highs who rule in the kingdoms of
men shall finally overthrow this nation and destroy the place of these rulers,
I bid you co-operate with these elders in Israel. You are not required to unite
with them in their plans to destroy the Son of Man, but in everything related
to the peace of Israel you are to be subject to them. In all these matters do
whatsoever they bid you and observe the essentials of the law but do not
pattern after their evil works. Remember, this is the sin of these rulers: They
say that which is good, but they do it not. You well know how these leaders
bind heavy burdens on your shoulders, burdens grievous to bear, and that
they will not lift as much as one finger to help you bear these weighty
burdens. They have oppressed you with ceremonies and enslaved you by
traditions.
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“ En outre, ces dirigeants égocentriques prennent plaisir à faire leurs bonnes
oeuvres de manière à être vus par les hommes. Ils agrandissent leurs phylactères
et élargissent la bordure de leurs vêtements officiels. Ils recherchent les places
d’honneur aux festins et exigent les sièges d’honneur dans les synagogues. Ils
convoitent des salutations élogieuses sur la place publique et désirent que tous les
hommes les appellent rabbi. Et, pendant qu’ils cherchent à être ainsi honorés par
les hommes, ils s’emparent à la dérobée des maisons des veuves et tirent profit des
offices du temple sacré. Ces hypocrites font le simulacre de prier longtemps en
public et de donner des aumônes pour attirer l’attention de leurs concitoyens.

“ Il faut honorer vos chefs et révérer vos éducateurs, mais vous ne devriez
donner à aucun homme le nom de Père au sens spirituel, car un seul est votre
Père et c’est Dieu. Ne cherchez pas non plus à régenter vos frères dans le
royaume. Souvenez-vous de ce que je vous ai enseigné : celui qui veut être le
plus grand parmi vous doit se faire le serviteur de tous. Si vous prétendez vous
élever devant Dieu, vous serez certainement abaissés, mais celui qui s’humilie
sincèrement sera sûrement élevé. Dans votre vie quotidienne, ne cherchez pas
votre propre glorification, mais la gloire de Dieu. Subordonnez intelligemment
votre volonté à celle du Père qui est aux cieux.

“ Ne vous méprenez pas sur mes paroles. Je n’ai pas de rancune contre les chefs
des prêtres et les dirigeants qui, en ce moment même, cherchent à me détruire ;
je n’en veux pas aux scribes et aux pharisiens qui rejettent mes enseignements. Je
sais que beaucoup d’entre vous croient en secret, et confesseront ouvertement
leur allégeance au royaume quand mon heure sera venue. Mais comment vos
rabbins se justifieront-ils, puisqu’ils prétendent parler avec Dieu, et qu’ensuite
ils osent rejeter et tuer celui qui vient révéler le Père aux mondes ?

“ Malheur à vous, scribes et pharisiens hypocrites ! Vous voudriez fermer
les portes du royaume des cieux aux hommes sincères qui se trouvent dans
l’ignorance au sens de votre enseignement. Vous refusez d’entrer dans le
royaume et, en même temps, vous faites tout votre possible pour empêcher les
autres d’y entrer. Vous vous tenez le dos tourné aux portes du salut, et luttez
contre tous ceux qui voudraient les franchir.

“ Malheur à vous, scribes et pharisiens hypocrites que vous êtes ! Car, en
vérité, vous parcourez la terre et la mer pour faire un prosélyte et, quand vous
avez réussi, vous n’êtes pas satisfaits avant de l’avoir rendu deux fois pire qu’il
n’était comme enfant de païens.

“ Malheur à vous, chefs des prêtres et dirigeants, qui vous emparez des biens
des pauvres et qui exigez de lourds impôts de ceux qui voudraient servir Dieu
comme ils croient que Moïse l’a ordonné ! Vous, qui refusez de montrer de la
miséricorde, comment pouvez-vous en espérer dans les mondes à venir ?

“ Malheur à vous, faux éducateurs et guides aveugles ! Que peut-on attendre
d’une nation quand les aveugles conduisent les aveugles ? Ils tomberont tous
dans le puits de la destruction.

“ Malheur à vous, qui dissimulez quand vous prêtez serment ! Vous êtes des
tricheurs, car vous enseignez qu’un homme peut jurer par le temple et violer
son serment, mais que quiconque a juré par l’or du temple doit rester lié à son
serment. Vous êtes tous stupides et aveugles ; vous n’êtes même pas logiques
dans votre malhonnêteté, car lequel est le plus grand, l’or, ou le temple qui est
censé avoir sanctifié l’or ? Vous enseignez aussi que, si un homme jure par
l’autel, cela ne signifie rien, mais que, s’il jure par le don qui est sur l’autel, alors
il sera tenu pour débiteur. Là encore, vous êtes aveugles à la vérité, car lequel
est le plus grand, le don, ou l’autel qui a sanctifié le don ? Comment pouvez-
vous justifier une telle hypocrisie et malhonnêteté devant le Dieu des cieux ?

“Furthermore, these self-centered rulers delight in doing their good works
so that they will be seen by men. They make broad their phylacteries and
enlarge the borders of their official robes. They crave the chief places at the
feasts and demand the chief seats in the synagogues. They covet laudatory
salutations in the market places and desire to be called rabbi by all men. And
even while they seek all this honor from men, they secretly lay hold of
widows’ houses and take profit from the services of the sacred temple. For a
pretense these hypocrites make long prayers in public and give alms to attract
the notice of their fellows.

“While you should honor your rulers and reverence your teachers, you should
call no man Father in the spiritual sense, for there is one who is your Father, even
God. Neither should you seek to lord it over your brethren in the kingdom.
Remember, I have taught you that he who would be greatest among you
should become the server of all. If you presume to exalt yourselves before God,
you will certainly be humbled; but whoso truly humbles himself will surely be
exalted. Seek in your daily lives, not self-glorification, but the glory of God.
Intelligently subordinate your own wills to the will of the Father in heaven.

“Mistake not my words. I bear no malice toward these chief priests and
rulers who even now seek my destruction; I have no ill will for these scribes
and Pharisees who reject my teachings. I know that many of you believe in
secret, and I know you will openly profess your allegiance to the kingdom
when my hour comes. But how will your rabbis justify themselves since they
profess to talk with God and then presume to reject and destroy him who
comes to reveal the Father to the worlds?

“Woe upon you, scribes and Pharisees, hypocrites! You would shut the
doors of the kingdom of heaven against sincere men because they happen to
be unlearned in the ways of your teaching. You refuse to enter the kingdom
and at the same time do everything within your power to prevent all others
from entering. You stand with your backs to the doors of salvation and fight
with all who would enter therein.

“Woe upon you, scribes and Pharisees, hypocrites that you are! for you do
indeed encompass land and sea to make one proselyte, and when you have
succeeded, you are not content until you have made him twofold worse than
he was as a child of the heathen.

“Woe upon you, chief priests and rulers who lay hold of the property of
the poor and demand heavy dues of those who would serve God as they think
Moses ordained! You who refuse to show mercy, can you hope for mercy in
the worlds to come?

“Woe upon you, false teachers, blind guides! What can be expected of a
nation when the blind lead the blind? They both shall stumble into the pit of
destruction.

“Woe upon you who dissimulate when you take an oath! You are tricksters
since you teach that a man may swear by the temple and break his oath, but
that whoso swears by the gold in the temple must remain bound. You are all
fools and blind. You are not even consistent in your dishonesty, for which is
the greater, the gold or the temple which has supposedly sanctified the gold?
You also teach that, if a man swears by the altar, it is nothing; but that, if one
swears by the gift that is upon the altar, then shall he be held as a debtor.
Again are you blind to the truth, for which is the greater, the gift or the altar
which sanctifies the gift? How can you justify such hypocrisy and dishonesty
in the sight of the God of heaven?
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“ Malheur à vous, scribes, pharisiens et tous autres hypocrites, qui veillez à
donner la dime de la menthe, de l’anis et du cumin, et qui négligez en même temps
les affaires plus importantes de la loi—la foi, la miséricorde et le jugement ! Vous
avez raison de faire les premières choses, mais vous n’auriez pas dû laisser les
secondes inaccomplies. Vous êtes vraiment des guides aveugles et des éducateurs
stupides. Vous filtrez les moucherons et vous avalez les chameaux.

“ Malheur à vous, scribes, pharisiens et hypocrites, car vous nettoyez
scrupuleusement l’extérieur de la coupe et du plat, mais vous laissez à l’intérieur les
immondices de l’extorsion, des excès et des tromperies. Vous êtes spirituellement
aveugles. Ne reconnaissez-vous pas combien il serait meilleur de nettoyer d’abord
l’intérieur de la coupe, et, alors, ce qui en déborde nettoierait automatiquement
l’extérieur ? Méchants réprouvés, vous accomplissez les actes extérieurs de votre
religion pour vous conformer littéralement à votre interprétation de la loi de Moïse,
tandis que vos âmes croupissent dans l’iniquité et sont pleines d’intentions meurtrières.

“ Malheur à vous tous, qui rejetez la vérité et repoussez la miséricorde !
Beaucoup d’entre vous ressemblent à des sépulcres blanchis dont l’extérieur
apparaît magnifique, mais dont l’intérieur est plein d’ossements et de toutes
sortes d’impuretés. C’est ainsi que vous, qui rejetez sciemment les conseils de
Dieu, vous apparaissez extérieurement aux hommes comme saints et justes,
mais, à l’intérieur, votre coeur est rempli d’iniquité et d’hypocrisie.

“ Malheur à vous, faux guides d’une nation ! Vous avez érigé là-bas un monument
aux prophètes martyrisés de jadis, tandis que vous complotez de détruire Celui dont ils
parlaient. Vous ornez les tombeaux des justes, et vous vous flattez que, si vous aviez vécu
au temps de vos pères, vous n’auriez pas tué les prophètes ; et ensuite, tout en professant
cette idée pharisaïque, vous vous préparez à assassiner celui dont les prophètes ont
parlé, le Fils de l’Homme. Dans la mesure où vous faites ces choses, vous témoignez
contre vous-mêmes que vous êtes les fils pervers de ceux qui ont tué les prophètes.
Continuez donc, et remplissez jusqu’au bord la coupe de votre condamnation.

“ Malheur à vous, enfants du mal ! C’est à juste titre que Jean vous a appelés
race de vipères, et je vous demande comment vous pourrez échapper au
jugement que Jean a prononcé contre vous ?

“ Mais, maintenant encore, au nom de mon Père, je vous offre miséricorde et
pardon. Maintenant encore, je vous tends la main amicale de la communion éternelle.
Mon Père vous a envoyé les sages et les prophètes ; vous avez persécuté les uns et tué
les autres. Alors, Jean est apparu, proclamant la venue du Fils de l’Homme, et vous
l’avez tué après qu’un grand nombre ont cru à son enseignement. Maintenant, vous
vous préparez à verser encore du sang innocent. Ne comprenez-vous pas qu’un
terrible jour de règlement de comptes viendra quand le Juge de toute la terre exigera
de ce peuple des explications sur la manière dont ils ont rejeté, persécuté et tué ces
messagers du ciel ? Ne comprenez-vous pas qu’il vous faudra rendre compte de tout
ce sang des justes, depuis le premier prophète tué jusqu’à l’époque de Zacharie, qui
fut assassiné entre le sanctuaire et l’autel ? Si vous persévérez dans vos mauvaises
voies, cette reddition de comptes pourra même être exigée de la présente génération.

“ O Jérusalem et enfants d’Abraham, vous qui avez lapidé les prophètes et tué les
instructeurs qui vous furent envoyés, maintenant encore je voudrais rassembler vos
enfants comme une poule rassemble ses poussins sous ses ailes, mais vous ne le voulez pas!

“ Et, maintenant, je prends donc congé de vous. Vous avez entendu mon message et
pris votre décision. Ceux qui ont cru à mon évangile sont déjà en sureté dans le royaume
de Dieu. À vous, qui avez choisi de rejeter le don de Dieu, je dis que vous ne me verrez
plus enseigner dans le temple. Mon oeuvre en votre faveur est achevée. Voici, je sors
maintenant avec mes enfants, et votre maison vous est laissée dans la désolation. ”

Et le Maitre fit alors signe à ses disciples de quitter le temple.

“Woe upon you, scribes and Pharisees and all other hypocrites who make
sure that they tithe mint, anise, and cumin and at the same time disregard the
weightier matters of the law—faith, mercy, and judgment! Within reason, the
one you ought to have done but not to have left the other undone. You are truly
blind guides and dumb teachers; you strain out the gnat and swallow the camel.

“Woe upon you, scribes, Pharisees, and hypocrites! for you are scrupulous
to cleanse the outside of the cup and the platter, but within there remains the
filth of extortion, excesses, and deception. You are spiritually blind. Do you
not recognize how much better it would be first to cleanse the inside of the
cup, and then that which spills over would of itself cleanse the outside? You
wicked reprobates! you make the outward performances of your religion to
conform with the letter of your interpretation of Moses’ law while your souls
are steeped in iniquity and filled with murder.

“Woe upon all of you who reject truth and spurn mercy! Many of you are
like whited sepulchres, which outwardly appear beautiful but within are full
of dead men’s bones and all sorts of uncleanness. Even so do you who
knowingly reject the counsel of God appear outwardly to men as holy and
righteous, but inwardly your hearts are filled with hypocrisy and iniquity.

“Woe upon you, false guides of a nation! Over yonder have you built a
monument to the martyred prophets of old, while you plot to destroy him of
whom they spoke. You garnish the tombs of the righteous and flatter your-
selves that, had you lived in the days of your fathers, you would not have
killed the prophets; and then in the face of such self-righteous thinking you
make ready to slay him of whom the prophets spoke, the Son of Man.
Inasmuch as you do these things, are you witness to yourselves that you are
the wicked sons of them who slew the prophets. Go on, then, and fill up the
cup of your condemnation to the full!

“Woe upon you, children of evil! John did truly call you the offspring of vipers,
and I ask how can you escape the judgment that John pronounced upon you?

“But even now I offer you in my Father’s name mercy and forgiveness; even
now I proffer the loving hand of eternal fellowship. My Father has sent you the
wise men and the prophets; some you have persecuted and others you have
killed. Then appeared John proclaiming the coming of the Son of Man, and him
you destroyed after many had believed his teaching. And now you make ready
to shed more innocent blood. Do you not comprehend that a terrible day of
reckoning will come when the Judge of all the earth shall require of this people
an accounting for the way they have rejected, persecuted, and destroyed these
messengers of heaven? Do you not understand that you must account for all of
this righteous blood, from the first prophet killed down to the times of
Zechariah, who was slain between the sanctuary and the altar? And if you go
on in your evil ways, this accounting may be required of this very generation.

“O Jerusalem and the children of Abraham, you who have stoned the
prophets and killed the teachers that were sent to you, even now would I
gather your children together as a hen gathers her chickens under her wings,
but you will not!

“And now I take leave of you. You have heard my message and have made
your decision. Those who have believed my gospel are even now safe within the
kingdom of God. To you who have chosen to reject the gift of God, I say that you
will no more see me teaching in the temple. My work for you is done. Behold, I
now go forth with my children, and your house is left to you desolate!”

And then the Master beckoned his followers to depart from the temple.
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2. LE  STATUT INDIVIDUEL DES JUIFS

Le fait que les dirigeants spirituels et les éducateurs religieux de la nation
juive rejetèrent jadis les enseignements de Jésus, et conspirèrent pour
provoquer sa mort cruelle, n’affecte en rien le statut individuel d’un Juif dans
sa position vis-à-vis de Dieu. Ces évènements ne devraient pas inciter les
disciples avoués du Christ à entretenir des préjugés contre les Juifs en tant que
compagnons mortels. Les Juifs, en tant que nation et que groupe sociopolitique,
ont payé à plein le prix terrible d’avoir rejeté le Prince de la Paix. Il y a
longtemps qu’ils ont cessé d’être les porte-flambeau spirituels de la vérité divine
auprès des races de l’humanité. Mais cela ne constitue pas une raison valable
pour faire subir, aux descendants individuels de ces Juifs de jadis, les persécutions
que leur ont infligées certains prétendus disciples intolérants, indignes et
sectaires de Jésus de Nazareth, qui était lui-même un Juif de naissance.

Cette haine et ces persécutions irréfléchies et contraires au modèle christique
contre les Juifs contemporains se sont maintes fois terminées par les souffrances
et la mort d’un Juif innocent et inoffensif dont les ancêtres, à l’époque de Jésus,
avaient sincèrement accepté l’évangile puis moururent stoïquement pour la
vérité à laquelle ils croyaient de tout leur coeur. Un frisson d’horreur passe sur
les êtres célestes quand ils observent les prétendus disciples de Jésus prendre
plaisir à persécuter, harceler et même assassiner les descendants actuels de
Pierre, de Philippe, de Matthieu et d’autres Juifs palestiniens qui donnèrent si
glorieusement leur vie en tant que premiers martyrs de l’évangile du royaume
des cieux.

Combien il est cruel et stupide de faire souffrir des enfants innocents pour
les péchés de leurs ancêtres, méfaits qu’ils ignorent entièrement et dont ils ne
peuvent aucunement être responsables ! Et l’on accomplit ces mauvaises
actions au nom de celui qui enseigna à ses disciples d’aimer même leurs
ennemis ! Dans le présent récit de la vie de Jésus, il était nécessaire de décrire la
manière dont certains de ses compatriotes juifs le rejetèrent et conspirèrent pour
provoquer sa mort infamante. Mais nous avertissons tous les lecteurs de la
présente narration que la présentation de ce récit historique ne justifie en
aucune manière la haine injuste et l’attitude mentale inéquitable que tant de
chrétiens avoués ont maintenues au cours des siècles contre des individus Juifs.
Il faut que les croyants au royaume, ceux qui suivent les enseignements de
Jésus, cessent de maltraiter le Juif en tant qu’individu, en le considérant comme
coupable du rejet et de la crucifixion de Jésus. Le Père et son Fils Créateur n’ont
jamais cessé d’aimer les Juifs. Dieu ne fait pas acception de personne, et le salut
est destiné aux Juifs aussi bien qu’aux Gentils.

3. LA RÉUNION DÉCISIVE DU SANHÉDRIN

La réunion décisive du sanhédrin fut convoquée pour ce mardi soir à huit
heures. En maintes occasions antérieures, cette cour suprême de la nation juive
avait officieusement condamné Jésus à mort. Ce corps auguste de gouvernants
avait maintes fois résolu de mettre fin à l’oeuvre du Maitre, mais jamais
auparavant il n’avait décidé de l’arrêter et de le faire mourir à n’importe quel prix.
C’est un peu avant minuit, ce mardi 4 avril de l’an 30, que le sanhédrin, tel qu’il
était alors constitué, vota officiellement et à l’unanimité d’infliger la peine de mort
aussi bien à Jésus qu’à Lazare. Telle fut la réponse à l’ultime appel du Maitre aux
dirigeants juifs, appel qu’il avait lancé dans le temple seulement quelques heures

2. STATUS OF INDIVIDUAL JEWS

The fact that the spiritual leaders and the religious teachers of the Jewish
nation onetime rejected the teachings of Jesus and conspired to bring about
his cruel death, does not in any manner affect the status of any individual Jew
in his standing before God. And it should not cause those who profess to be
followers of the Christ to be prejudiced against the Jew as a fellow mortal.
The Jews, as a nation, as a sociopolitical group, paid in full the terrible price
of rejecting the Prince of Peace. Long since they ceased to be the spiritual
torchbearers of divine truth to the races of mankind, but this constitutes no
valid reason why the individual descendants of these long-ago Jews should
be made to suffer the persecutions which have been visited upon them by
intolerant, unworthy, and bigoted professed followers of Jesus of Nazareth,
who was, himself, a Jew by natural birth.

Many times has this unreasoning and un-Christlike hatred and persecution
of modern Jews terminated in the suffering and death of some innocent and
unoffending Jewish individual whose very ancestors, in the times of Jesus,
heartily accepted his gospel and presently died unflinchingly for that truth
which they so wholeheartedly believed. What a shudder of horror passes over
the onlooking celestial beings as they behold the professed followers of Jesus
indulge themselves in persecuting, harassing, and even murdering the
later-day descendants of Peter, Philip, Matthew, and others of the Palestinian
Jews who so gloriously yielded up their lives as the first martyrs of the gospel
of the heavenly kingdom!

How cruel and unreasoning to compel innocent children to suffer for the
sins of their progenitors, misdeeds of which they are wholly ignorant, and for
which they could in no way be responsible! And to do such wicked deeds in the
name of one who taught his disciples to love even their enemies! It has become
necessary, in this recital of the life of Jesus, to portray the manner in which
certain of his fellow Jews rejected him and conspired to bring about his
ignominious death; but we would warn all who read this narrative that the
presentation of such a historical recital in no way justifies the unjust hatred,
nor condones the unfair attitude of mind, which so many professed Christians
have maintained toward individual Jews for many centuries. Kingdom
believers, those who follow the teachings of Jesus, must cease to mistreat the
individual Jew as one who is guilty of the rejection and crucifixion of Jesus.
The Father and his Creator Son have never ceased to love the Jews. God is no
respecter of persons, and salvation is for the Jew as well as for the gentile.

3. THE FATEFUL SANHEDRIN MEETING

At eight o’clock on this Tuesday evening the fateful meeting of the Sanhedrin
was called to order. On many previous occasions had this supreme court of the
Jewish nation informally decreed the death of Jesus. Many times had this august
ruling body determined to put a stop to his work, but never before had they re-
solved to place him under arrest and to bring about his death at any and all costs.
It was just before midnight on this Tuesday, April 4, A.D. 30, that the Sanhedrin,
as then constituted, officially and unanimously voted to impose the death
sentence upon both Jesus and Lazarus. This was the answer to the Master’s last
appeal to the rulers of the Jews which he had made in the temple only a few hours
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auparavant. Cette réponse représentait leur réaction d’amère rancune envers
Jésus pour sa dernière et vigoureuse accusation contre les chefs religieux et
contre les pharisiens et sadducéens impénitents. La condamnation à mort du
Fils de Dieu (même avant son jugement) fut la réplique du sanhédrin à l’ultime
offre de miséricorde céleste, offre étendue à la nation en tant que telle.

À partir de ce moment-là, les Juifs furent laissés à eux-mêmes durant la
courte période de vie nationale qui leur restait à vivre, et qu’ils terminèrent en
conformité complète avec leur statut purement humain parmi les nations
d’Urantia. Israël avait répudié le Fils du Dieu qui avait fait une alliance avec
Abraham. Le plan destiné à faire des enfants d’Abraham les porte-flambeau de
la vérité dans le monde avait été ruiné. L’alliance divine avait été abrogée, et la
fin de la nation hébraïque approchait rapidement.

Les agents du sanhédrin reçurent mandat d’arrêter Jésus le lendemain
matin de bonne heure, mais avec ordre de ne pas s’emparer de lui en public. Ils
devaient s’arranger pour l’arrêter en secret, de préférence à l’improviste et de
nuit. Comprenant qu’il pouvait ne pas revenir enseigner au temple ce jour-là
(mercredi), les dirigeants ordonnèrent aux agents du sanhédrin “ d’amener Jésus
devant la haute cour juive, jeudi, un peu avant minuit ”.

4. LA SITUATION À JÉRUSALEM

À la fin du dernier discours de Jésus, les apôtres furent laissés une fois de plus
dans le désarroi et la consternation. Judas était revenu au temple avant que le
Maitre ne commençât son terrible réquisitoire contre les dirigeants juifs, de sorte
que les douze apôtres entendirent tous la seconde moitié du dernier discours de
Jésus au temple. Il est malheureux que Judas Iscariot n’ait pu entendre la
première partie empreinte de miséricorde de ce discours d’adieu. Il n’entendit
pas cette dernière offre de miséricorde aux dirigeants juifs parce qu’il était
encore en conférence avec un groupe de parents et d’amis sadducéens avec
lequel il avait déjeuné et avec lequel il examinait la manière la plus convenable
de se dissocier de Jésus et de ses collègues apôtres. Ce fut en écoutant l’accusation
finale des chefs et des dirigeants juifs par le Maitre que Judas prit sa décision
pleine et entière d’abandonner le mouvement évangélique et de se laver les
mains de toute l’entreprise. Néanmoins, il quitta le temple en compagnie des
douze et se rendit avec eux au mont Olivet, où, avec ses compagnons apôtres, il
écouta le discours fatidique sur la destruction de Jérusalem et la fin de la nation
juive. Durant la nuit du mardi, Judas resta avec eux au nouveau camp proche
de Gethsémani.

La multitude qui entendit Jésus lancer son appel miséricordieux aux
dirigeants juifs puis passer soudain à des reproches cinglants, frisant une
accusation impitoyable, fut abasourdie et déconcertée. Ce soir-là, tandis que le
sanhédrin prononçait la peine de mort contre Jésus et que le Maitre, assis avec
ses apôtres et certains disciples sur le mont des Oliviers, prédisait la mort de la
nation juive, tout Jérusalem s’était lancé dans la discussion sérieuse et discrète
d’une seule et unique question : “ Que vont-ils faire de Jésus ? ”

Chez Nicodème, plus de trente notables juifs qui croyaient secrètement au
royaume se réunirent et discutèrent de la ligne de conduite à suivre en cas de
rupture ouverte avec le sanhédrin. Tous les assistants furent d’accord pour
reconnaître publiquement leur allégeance au Maitre dès qu’ils recevraient la
nouvelle de son arrestation. Et ce fut exactement ce qu’ils firent.

before, and it represented their reaction of bitter resentment toward Jesus’
last and vigorous indictment of these same chief priests and impenitent
Sadducees and Pharisees. The passing of death sentence (even before his trial)
upon the Son of God was the Sanhedrin’s reply to the last offer of heavenly
mercy ever to be extended to the Jewish nation, as such.

From this time on the Jews were left to finish their brief and short lease of
national life wholly in accordance with their purely human status among the
nations of Urantia. Israel had repudiated the Son of the God who made a
covenant with Abraham, and the plan to make the children of Abraham the
light-bearers of truth to the world had been shattered. The divine covenant
had been abrogated, and the end of the Hebrew nation drew on apace.

The officers of the Sanhedrin were given the orders for Jesus’ arrest early
the next morning, but with instructions that he must not be apprehended in
public. They were told to plan to take him in secret, preferably suddenly and
at night. Understanding that he might not return that day (Wednesday) to
teach in the temple, they instructed these officers of the Sanhedrin to “bring
him before the high Jewish court sometime before midnight on Thursday.”

4. THE SITUATION IN JERUSALEM

At the conclusion of Jesus’ last discourse in the temple, the apostles once
more were left in confusion and consternation. Before the Master began his
terrible denunciation of the Jewish rulers, Judas had returned to the temple,
so that all twelve heard this latter half of Jesus’ last discourse in the temple.
It is unfortunate that Judas Iscariot could not have heard the first and
mercy-proffering half of this farewell address. He did not hear this last offer
of mercy to the Jewish rulers because he was still in conference with a certain
group of Sadducean relatives and friends with whom he had lunched, and
with whom he was conferring as to the most fitting manner of dissociating
himself from Jesus and his fellow apostles. It was while listening to the
Master’s final indictment of the Jewish leaders and rulers that Judas finally
and fully made up his mind to forsake the gospel movement and wash his
hands of the whole enterprise. Nevertheless, he left the temple in company
with the twelve, went with them to Mount Olivet, where, with his fellow
apostles, he listened to that fateful discourse on the destruction of Jerusalem
and the end of the Jewish nation, and remained with them that Tuesday night
at the new camp near Gethsemane.

The multitude who heard Jesus swing from his merciful appeal to the
Jewish leaders into that sudden and scathing rebuke which bordered on
ruthless denunciation, were stunned and bewildered. That night, while the
Sanhedrin sat in death judgment upon Jesus, and while the Master sat with his
apostles and certain of his disciples out on the Mount of Olives foretelling the
death of the Jewish nation, all Jerusalem was given over to the serious and
suppressed discussion of just one question: “What will they do with Jesus?”

At the home of Nicodemus more than thirty prominent Jews who were secret
believers in the kingdom met and debated what course they would pursue in
case an open break with the Sanhedrin should come. All present agreed that
they would make open acknowledgment of their allegiance to the Master in the
very hour they should hear of his arrest. And that is just what they did.
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Les sadducéens, qui contrôlaient et dominaient maintenant le sanhédrin,
étaient désireux de se débarrasser de Jésus pour les raisons suivantes : 

1. Ils craignaient que la faveur populaire croissante accordée par la
multitude à Jésus ne mette en danger l’existence de la nation juive par un conflit
possible avec les autorités romaines.

2. Le zèle de Jésus pour la réforme du temple réduisait directement leurs
revenus ; l’épuration du temple affectait leur bourse.

3. Ils se sentaient responsables de la préservation de l’ordre et craignaient les
conséquences d’une ultérieure expansion de la nouvelle et étrange doctrine de
Jésus sur la fraternité des hommes.

Les pharisiens avaient des motifs différents pour désirer que Jésus soit mis à
mort. Ils le craignaient pour les raisons suivantes : 

1. Il s’était dressé dans une opposition efficace à leur emprise traditionnelle
sur le peuple. Les pharisiens étaient ultraconservateurs, et ils éprouvaient un
violent ressentiment contre ces attaques, supposées fondamentales, contre leur
prestige d’éducateurs religieux acquis de longue date.

2. Ils soutenaient que Jésus violait la Loi, qu’il avait montré un mépris total
pour le sabbat et pour de nombreuses autres exigences cérémonielles et légales.

3. Ils l’accusaient de blasphème parce qu’il faisait allusion à Dieu comme
étant son Père.

4. Et, maintenant, ils étaient foncièrement irrités contre lui à cause de la
dernière partie du sermon d’adieu qu’il avait prononcé ce matin-là dans le temple,
et où il les accusait violemment.

Le sanhédrin leva la séance ce mardi-là vers minuit, après avoir
officiellement décrété la mort de Jésus, donné des ordres pour son arrestation,
et convenu de se réunir le lendemain matin, à dix heures, chez le grand-prêtre
Caïphe pour formuler les accusations qui permettraient d’inculper Jésus.

Un petit groupe de sadducéens avait été jusqu’à proposer de se débarrasser
de Jésus en l’assassinant, mais les pharisiens désapprouvèrent formellement ce
procédé.

Telle était la situation à Jérusalem et parmi les hommes lors de ce jour
mouvementé, tandis que planait, au-dessus de cette mémorable scène terrestre,
une vaste assemblée d’êtres célestes désireuse de faire quelque chose pour aider
son souverain bien-aimé, mais impuissante à agir, parce qu’elle en était
effectivement empêchée par les supérieurs qui la commandaient.

The Sadducees, who now controlled and dominated the Sanhedrin, were
desirous of making away with Jesus for the following reasons:

1. They feared that the increased popular favor with which the multitude
regarded him threatened to endanger the existence of the Jewish nation by
possible involvement with the Roman authorities.

2. His zeal for temple reform struck directly at their revenues; the
cleansing of the temple affected their pocketbooks.

3. They felt themselves responsible for the preservation of social order,
and they feared the consequences of the further spread of Jesus’ strange and
new doctrine of the brotherhood of man.

The Pharisees had different motives for wanting to see Jesus put to death.
They feared him because:

1. He was arrayed in telling opposition to their traditional hold upon the
people. The Pharisees were ultraconservative, and they bitterly resented these
supposedly radical attacks upon their vested prestige as religious teachers.

2. They held that Jesus was a lawbreaker; that he had shown utter dis-
regard for the Sabbath and numerous other legal and ceremonial requirements.

3. They charged him with blasphemy because he alluded to God as his
Father.

4. And now were they thoroughly angry with him because of his last
discourse of bitter denunciation which he had this day delivered in the temple
as the concluding portion of his farewell address.

The Sanhedrin, having formally decreed the death of Jesus and having
issued orders for his arrest, adjourned on this Tuesday near midnight, after
appointing to meet at ten o’clock the next morning at the home of Caiaphas
the high priest for the purpose of formulating the charges on which Jesus
should be brought to trial.

A small group of the Sadducees had actually proposed to dispose of Jesus
by assassination, but the Pharisees utterly refused to countenance such a
procedure.

And this was the situation in Jerusalem and among men on this eventful
day while a vast concourse of celestial beings hovered over this momentous
scene on earth, anxious to do something to assist their beloved Sovereign but
powerless to act because they were effectively restrained by their commanding
superiors.
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